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CULTURE DU TABAC EN VIROINIE ET DANS LE'MARYLANDý.

Les cases ou séchoirs destinés aux plantes de tabac sont
toujouis à portée des plantations, et d'une grandeur pro-
portionnée à leur étendue. On les bâtit avec de bons piliers
de bois·fichés en.terre, et traversés par des poutres et pou-
trelles pour soÙtenir- le'corps du bàtirment. Cette carcasse
faite-,'on la garnit de plañehes, en les posant l'une sur l'autre
comme on.borde un navire, sans eependant-qu'elles soient
bien join tes ;;elles no sont attachées que par des chevilles da

-bois. La. couverture est aussi ·on planchesi. qu'on attache
l'une sur l'autre sur des chevronsi de manière que la pluie
ne puisse entrer-daus la case, et cependant On- laisse une
ouverture entre le toit et le corys du bâtiment pour donner.

Spassage à Pair; on n-fait:point de fenêtres. à côttose
elle est sdilisamment éclairée. par lo jour..quil entre arle
portes et par l'ouveiture dont on vient de parler.

Le sol ordinaire de ces séchoirs est la terremême; mais,
comme on n'y pose les "tabis, et que.dans. des.temps hu-,

. mides la fraîclieur du sol peut les humecter dt leq corrompre,
- il est plus prudent de faire des planchers,- que l'on'formhe
Savec des poutrelles et.des planches chevillées par-desaus.L.1

hauteur du corps du bâtiment est communément.de' 15 à.
- 16 pieds, et celle du toit jusqu'au faîtô, de 10 à 12,pieds.-

On'peut,en'faire de plus élevés. . --
Ei de.ans du? bâtiment, on place de- travers de petits..

chevrons qui ont chacun 2 pouces et demi en carr;. le pre-
mier r'ang est posé à un pied et demi ou 2 pieds au-dessous
du faîte, le, deuxièino rang à• 4 piéds et demi au-dessoes
le tioisième deoinême, etc., jusqu'à.la hauteur de Phommo:
les chevrons sont rangés à 5 pieds de distance P'un do l'autra
ils servent à poser les gaulettes auxquellos on: prend. les
plantes de tabac. . . -

Après*lour entief,desstohcment, les plantes sont retirées
des hangars par un 'tompi humide; car si on les -déplagâit
dans un temps seof-elles tomberaient en poussiôre.,;On les
êteud sur des claies en monceaux,. on les couvre et on a
laisse suer une semaine ou deux, selon leur qualitd:et selon.
la saison; on a soin de es visitor souvent pour examiDaer tu'
degr *do leur chaleur, et eoür ouvrir et retourner les mon-
ceaux, afi'n d'empêcher qu'aucune partio'no s'échauffe trop,
car cette fermentation pourrait aller jusqu'à l'inflammation;
et d'ailleurs une trop forte iffervescne.e détruirait la quali.
t du sue et<des-sels, et ferait pourrir le tabac.. C'est la par-
tie.la plus difficile de sa préparation ;-elle n'admet point de
règle gén*rale; et dépend uniquement d'l'oxperioncee't de'
l'habitude. Un nègre exercé à cotto manipulation, en us-
sanfsa main dans-un moneou.de.tabna, distinguera lo de.-
gré convenable de. cialeur.cent fois mieux.que.n le fr
un physicien avec son therso omtre.
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